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RAPPORT DE MISSION GUADELOUPE 
Réunion STC Guadeloupe, 7 décembre 2011 
Document Claire Amar 
 
 
Etaient présents : 
 
Charles-Edouard Nicaise, Directeur du Secrétariat Technique Commun (STC) INTERREG 
Caraïbes, Région Guadeloupe 
Hoa Tran-Quoc CIRAD Guadeloupe 
Claire Amar CIRAD Martinique 
Jean-Michel Risède CIRAD Montpellier 
 
La réunion a duré 2h45.  
 
 
Points abordés  
 
Technique/scientifique : 
- Présentation actualisée, explications par Hoa : 4WP, SDC/MRN, Transferts/formations, 
Hybrides/MRN et Amélioration variétale, exposé sur les différentes problématiques liées à la 
recherche de systèmes de culture innovants, bilans et perspectives. 
 
- Compléments apportés par Claire sur les Winwards : situation catastrophique Cerco noire et 
désorganisée à St Vincent/Sainte Lucie, pression parasitaire élevée proche des DOM, 
présence de maladie de Moco aussi, bactérie grave sur Musacées. Actualités suite aux 
dernières missions : le point sur le transfert des hybrides résistants (résistance partielle 
‘constatée’ sur  hybrides, résultats importants si çà se confirme, car 1ères observations en 
bassin caribéen, résistances observées dans l’Océan Indien), sur les plantations effectuées, sur 
les équipes en place. A la question posée par C-E. Nicaise : comment çà se passe sur place, 
réponse est donnée que les choses sont souvent difficiles, mais on parvient à mettre en place 
les projets.  Les difficultés sur le terrain ont permit d’introduire le sujet sur l’introduction d’un 
nouveau dossier de demande de financements, en  prolongation du 1er, car il y a eu bon 
nombre de ‘contraintes’ (cyclones, glissement de terrain, pertes de plants, décès d’un chef de 
projet à la Dominique…) qui ont retardé le projet et la mise en place des parcelles. 
A St Vincent, sur consignes du Ministère, 90% de la bananeraie a été recépée afin de faire 
repartir les plants au cœur et diminuer ainsi l’inoculum. 
A la République dominicaine, impossible actuellement d’introduire les nouveaux hybrides, 
faute de permis d’importation, et ce malgré les multiples réponses apportées par l’UR 26 + 
Vitropic, suite aux demandes du Ministère de la République dominicaine. 
- Compléments apportés par Jean-Michel : informations sur la République dominicaine, les 
essais sont mis en place, ils apportent des informations prometteuses en matière de lutte 
contre MRN. Partenariat important avec planteurs Banamiel.. Il est à noter que MRN n’est 
pas en conditions favorables, car majeure partie de la bananeraie dominicaine est implantée en 
zone plutôt sèche. 
 
Administratif 
‘Où il E une possibilité d’introduire un dossier intermédiaire vers juin 2012’ 
 
- C-E. Nicaise semble formel, il peut étudier notre proposition afin de la placer sur des 
‘reliquats’, il ne sait pas encore ‘combien il a en caisse’. ‘Il y aura un appel à projets à la 
mi-2012 et les propositions seront étudiées entre juin et septembre 2012’. ‘2012 est donc 
l’année du dernier appel à projets’. Nous lui avons répondu que notre dossier était prêt, 
déjà dans les starting blocks, est-ce qu’on peut lui adresser un document ? Il est prêt en effet à 
recevoir rapidement une 1ère mouture afin d’échanger avec nous quant à son contenu afin que 
notre dossier soit prêt pour l’échéance juin 2012. Il souligne l’intérêt du programme InterReg 
Banane Durable Caraïbes qui s’inscrit bien dans une logique de transfert et d’innovation. Ce 
qui fait de notre dossier un candidat potentiel répondant aux exigences des programmes 
InterReg. 
2 possibilités alors : 
- soit la demande est à ‘budget constant’ ou majorée au + de 10 % alors il s’agit d’une 
procédure simple par le STC 
- soit la demande est fortement majorée par exemple avec des actions nouvelles, alors 
le dossier devra être introduit auprès d’un nouveau comité de sélection (procédure + lourde). 
C-E. Nicaise explique qu’il comprend bien les conditions d’aléas, que les délais de réalisation, 
surtout en agronomie, sont longs pour les projets, ce qui rend éligible une prolongation. Lui-
même connaît bien les réalités du terrain, qu’il sait apprécier. La parenthèse est ouverte par 
Claire, alors d’organiser une mission commune avec lui, lors d’une mission terrain, 
proposition appuyée par Jean-Michel. C-E. Nicaise insiste sur le fait ‘qu’il faut être 
pédagogue dans le dossier de demande’, ‘décliner les mesures pour rattraper les retards après 
avoir identifié les causes de retard et travailler avec les indicateurs’. C-E. Nicaise signale qu’il 
comprend que nous avons des équipes en place. Il lui est signalé aussi qu’en plus des équipes 
existantes qui travaillent sur les sujets de l’InterReg Banane Durable Caraïbes, c’est 
désormais à partir de maintenant que les résultats sont attendus, puisque les projets sont 
désormais en place. C-E. Nicaise affirme que dans la nouvelle demande de financements, il 
vaut mieux insister sur les cycles longs de réalisation, plutôt que l’absence de résultats. Nous  
lui signalons qu’il y a d’ores et déjà des avancées et qu’elles seront mentionnées. 
 
A la question formulée par Claire, puis à nouveau par Jean-Michel pour toutes certitudes : si 
le CIRAD présente une demande ‘intermédiaire’ correspondante à un manque de 
financements entre juin 2012 et fin 2014, est-ce que cela peut nuire ou nous empêcher 
d’obtenir des financements pour l’appel à projets qui sera initié en 2014 et qui débutera 
vraisemblablement en 2015 (2014-2020)? C-E. Nicaise répond qu’il n’y a aucun souci, et 
qu’en effet le CIRAD peut émarger aux 2. Qu’il n’y a pas de problème sur le principe. 
 
En ce qui concerne le nouvel appel à projets 2014-2020, C-E. Nicaise souligne qu’il ne 
peut s’agir d’un projet en prolongation du premier. Qu’il faut par là entendre que 
l’innovation ne se traduit pas par redondance. Donc pas de projet redondant, mais bel et bien 
un nouveau projet, qui pourra bien sûr utiliser les résultats du 1er projet. ‘Et qu’il faut donc 
déjà réfléchir à un projet d’innovation structurant avec un partenariat fort’. 
 
C-E. Nicaise souligne la bonne tenue des dossiers par Mme Valette qui demeure son 
interlocutrice directe en cas de demandes d’infos. ‘L’équipe CIRAD est rodée’.  
 
Nous lui précisons que nous travaillons de concert avec l’UGPBAN, ainsi avec S. 
Zanoletti, que C-E. Nicaise affirme connaître très bien. Que nous avions signalé notre visite 
et qu’il serait donné compte-rendu à S. Zanoletti. 
 
Avant la fin de la réunion, le sujet de la communication est abordé, un plan de communication 
est déjà prêt avec une quinzaine de pièces se déclinant sur 4 grands modes de 
communication :  
- Interne Cirad 
- Rapports, notes, remontées de dépenses au STC 
- Communication grands public 
- Communauté scientifique élargie aux partenaires 
 
C-E. Nicaise souhaite recevoir ce plan de communication rapidement, qu’il ne croit pas avoir 
de proposition émanant de la part de l’UGPBAN. Qu’il y attache une attention toute 
particulière. Le plan de communication a été construit sur le même mode que ceux des 
programmes InterReg DEVAG et CABARE. 
 
Transmission au STC ce jour : 
  - Cd-rom atelier Guadeloupe octobre 2010,  
- N°1 Agrinews (avec article InterReg Banane Durable Caraïbes)  
- Présentation Power Point du jour. 
 
 
Ce qui est à noter pour la suite début 2012 : 
 
- Transmettre un dossier de communication (Claire + Jean-Michel) à C-E. Nicaise + S. 
Zanoletti 
- Remodeler le dossier phase II (toutes contributions), selon les dernières directives de C-E. 
Nicaise afin de prétendre à l’appel à projets de juin 2012 
- Réfléchir à l’appel à projet 2014-2020, sans qu’il soit redondant du premier ensemble de 
projets. 
- Maintenir les échanges avec le STC, par exemple au cours de missions ou déplacements 
terrain, entretiens et présentation de la mouture phase II 
 
 
 
 
 
 
                                           Lundi 12 décembre 2011 
